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Dans un contexte de réchauffement climatique accéléré aux conséquences néfastes,
le CESER affirme dans cette étude la nécessité d’inverser les conséquences, d’une
part du remembrement à la campagne depuis 1950 et d’autre part,  en ville, de la
minéralisation  systématique  due  à  l’hyper-urbanisation  sur  notre  environnement
naturel dans son ensemble pour tenter de lutter contre les effets du réchauffement
climatique.

La CGT a voté l'étude, dont le contenu fait écho à nos propositions pour un
développement humain durable.

LE RAPPORT DU CESER (téléchargeable sur le site du CESER)

L’étude porte en particulier sur les haies bocagères. 

Elle  rappelle  un  certain  nombre  d’éléments  de  contexte,  avec  un  focus  sur  la
réglementation  autour  de  l’arbre,  et  un  chapitre  sur  les  bienfaits  de  l’arbre.  Ces
bienfaits concerne le changement climatique, les activités humaines, les milieux et
espèces, et la continuité écologiques. 

Les préconisations sont classées en trois axes : 

 Les connaissances et savoirs sur l’arbre – la formation et la sensibilisation

 Les aménagements, plantations, entretien et maintien de l’existant

 Les leviers financiers

Des désaccords au sein du CESER ont été constatés sur le caractère suffisant ou
non de la réglementation, ainsi que sur l’adoption éventuelle d’un statut de l’arbre,
que la CGT a soutenue. Le CESER n’a pas pris de position, tout en  considérant que
la prise de conscience doit être privilégiée.

CE QU’A DIT LA CGT : INTERVENTION D’ERIC BACHELOT

Les auditions menées dans un contexte sanitaire contraint  n’ont pas altérée leur
qualité,  ni  l’éclectisme souhaité,  menuisiers,  agroforestiers,  ainsi  que le botaniste
Francis  Hallé  expert  mondial  que  l’on  ne  présente  plus.  Le  technicien  forestier
chanteur  lyrique  (Vincent  Karche)  que  l’arbre  enchante  et  apaise,  a  gratifié  la
commission d’un concert naturel  forestier improvisé, le ton était donné: la voix nous
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mettait sur la voie, on venait de toucher la fibre de tous.

Le temps long consacré à l’élaboration de cette étude semble relatif face au « Grand
Abulo », l’arrière grand-père, un cyprès de Patagonie de près de 5 millénaires (5484
ans) de même face à l’If de Janzé en Sarthe qui souffle plus de 500 bougies.

Aussi, durant ce travail d’élaboration de l’étude ,  les interventions essentielles de la
CGT furent dirigées vers la sensibilisation, l’information de tous, la formation en lien
avec  les  emplois.  Parfois,  le  distanciel  ne  favorise  pas  l’échange  et  la
compréhension, l’ambition d’innover   d’aller plus loin vers de nouveaux métiers à
découvrir grâce aux nouvelles pratiques. L’exemple des Sylvaniers et Sylvanières,
c’est à dire des jardiniers der la forêt, alliant arbres, maraîchage, et élevage, qui
participent  à  la  renaturation  des  paysages  et  des  villes,  contribuent  à  créer  de
nouveaux emplois, de l’utilité sociale, environnementale, n’a pas été évoqué dans
l’étude. Nous le regrettons.

La CGT souhaite aussi  insister sur l’intérêt de l’arbre dans  la gestion des agents
pathogènes,  dans  les  maladies  humaines  et  animales  fort  d’actualité  (zoonoses,
Covid, grippe aviaire), sur  une meilleure  qualité de vie, comment ces nouvelles
formes  de  productions  peuvent  apporter   une  sécurité  alimentaire.  On  se   doit
d’insister sur les capacités d’épuration et de détoxification de l’arbre. Associer les
arbres, les cultures, des animaux semble  une forme durable et très efficace, afin de
fournir toutes les fonctions et les services nécessaires à un système stable, pérenne
et autofertile.

Cette  investigation  régionale  peut  contribuer  à  la  stratégie  nationale  de  la
biodiversité  pour  laquelle  la  CGT ,  différentes  ONG,  scientifiques  imposent  une
réécriture  à  l’état,  en  effet,  la  cohérence  entre  préservation  de  la  biodiversité,
réduction de l’artificialisation des sols et la stratégie énergie climat est impérative.

Elle souffre actuellement de manques criants :  
cibles d’actions éloignées des recommandations des experts (GIEC, IPBES1),
absence d’indicateurs de suivi et aucune priorité à l’amélioration des outils de
connaissance de suivi des milieux naturels ;
manque d’engagement d’augmentation des moyens humains et financiers de
protection de la biodiversité, alors qu’il  est indispensable de les augmenter
fortement pour les collectivités locales et les services de l’État, notamment les
ministères en charge de l’Écologie et  leurs établissements publics :  Office
Français de la Biodiversité et Office National des Forêts ;
pas  d’obligation  d’investissements  des  entreprises  dans  des  procédés  et
achats respectueux des milieux naturels, y compris à l’importation ;
absence de moyens supplémentaires attribués pour la construction d’un socle
commun de savoirs de la jeunesse ainsi que dans la formation permanente
des salariés et dans l’éducation populaire sur la transition écologique.

Bien sûr,  les  arbres  sont  des piliers  de  la  vie  sur  terre,  toute  stratégie  visant  à
restaurer l’intégrité de la biosphère se doit de mettre les arbres au tout premier plan. 

1 Plateforme intergouvernementale scientifique et politique sur la biodiversité et les services écosysté-
miques 
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Cette étude peut devenir un germe supplémentaire à la future civilisation de l’arbre
et participer à la vulgarisation et appropriation  des ligériens à  différents travaux, la
CGT encourage chacun à mettre au débat la nécessité de renforcer les moyens et
les  services  publics  dédiés  à  l’environnement  afin  de  changer  de  modèle
économique  et  social,  ainsi  qu’à  se  manifester  dans  les  diverses  instances
communales,  départementales,  et  notamment  dans  les  comités  régionaux  de  la
biodiversité  (CRB)  organes  de  concertation  créé  par  la  loi  de  2016  pour  la
reconquête de la biodiversité , de la nature et des paysages qui a confié aux régions
le rôle de chef de file de la biodiversité et la responsabilité d’élaborer les stratégies
régionales pour la biodiversité (SRB).

La CGT remercie l’ensemble des acteurs de cette étude, en particulier le rapporteur,
dont elle salue l’engagement, et le chargé d’étude, elle votera pour ce travail. 

VOTES : l’avis a été adopté à l’unanimité des votants par 79 voix pour.

Nos camarades  Eric  Bachelot,  Diane  Oble  et  Yvic  Kergroac’h  ont  participé  à  la
rédaction du rapport du CESER.

Courriel : cgtpaysdeloire@wanadoo.fr / tel 02.41.20.03.21

3


	L'ARBRE, POUMON DE NOS VIES – UN ENJEU A PARTAGER

